Sud-Ouest du 2 novembre 2017

Gironde : les communes misent sur des mutuelles à bas prix
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Christine Bost, mairie d’Eysines, et Jean Morin, référent de l’association Ma commune Ma ville, entourés des élus Jean-Baptiste Maïtia et Jean-Luc Mesplède. PHOTO C.,M.

De plus en plus de villes mettent en place des partenariats afin d’offrir à leurs habitants des tarifs de mutuelle négociés. Exemple à Eysines.

La ville d’Eysines vient de signer une convention portant sur la mise à disposition gratuite de locaux à l’association Ma commune Ma santé. Laquelle proposera bientôt des tarifs négociés en matière de mutuelle à tous les Eysinais qui le souhaitent. À partir du 10 novembre, une permanence se tiendra chaque vendredi matin à la Maison des services publics, place du Rouillaou, pour un premier contact sur rendez-vous avec le référent de Ma commune Ma santé sur le Médoc, Jean Morin ou son collaborateur Jean-Luc Roby (1).

Mutuelle village

De plus en plus de mairies ont décidé de proposer ce service à leurs administrés, dans le cadre d’une formule baptisée « mutuelle village ».

« L’objectif est que tout le monde puisse se soigner, et pour cela, il nous faut lever tous les freins que représente souvent le prix de la mutuelle », indique Christine Bost, maire socialiste d’Eysines. « En France, six millions de personnes n’ont pas de mutuelle » assure Jean Morin dont l’association revendique la confiance de 176 communes girondines dont 37 dans le Médoc, ce qui équivaut selon lui, à plus de 3 000 adhérents.

Depuis près d’un an, Jean-Luc Mesplède, adjoint au maire d’Eysines chargé du développement durable, planche sur le sujet, en partenariat avec Jean-Baptiste Maïtia, adjoint aux solidarités. Leurs investigations ont abouti au choix de l’association Ma commune Ma santé, présente au niveau national et bien implantée dans le Médoc.

Elle a pour but de favoriser le retour à l’accès aux soins et de proposer des économies sur les cotisations mensuelles pouvant atteindre « 50 % dans certains cas », selon Jean Morin.

Des tarifs négociés

Cette association a négocié des tarifs avec quatre mutuelles de santé : Pavillon prévoyance qui reste son principal interlocuteur sur le Médoc, Miel Mutuelle, Miltis ou encore Ma santé solidaire.

« Avec un bon niveau de remboursement en matière de prothèse dentaire, de lunetterie ou encore de chambre particulière à l’hôpital, différents tarifs sont proposés aux Médocains, en fonction de leur situation et de leurs souhaits », poursuit Jean Morin.

Ainsi, les tarifs varient-ils de 47,23 € par mois pour les adhérents de moins de 65 ans à 76,26 € pour les plus de 75 ans.

Une proposition à 14,50 € s’adresse, par ailleurs, aux jeunes de moins de 25 ans. « Il nous arrive régulièrement, dans le cadre du Centre communal d’action social, le CCAS, de payer en urgence la mutuelle de personnes démunies », indique Jean-Baptiste Maïtia, précisant que les bénéficiaires de la Couverture maladie universelle (CMU) n’en ont pas besoin. Selon l’élu, les retraités sont très concernés par la question. « Souvent, ils renoncent à certains soins pour ne pas payer le tarif le plus élevé de leur mutuelle. »

« C’est un constat, le phénomène touche souvent les seniors, confirme Jean-Luc Mesplède. Au moment du passage à la retraite, ils perdent souvent les avantages de tarifs négociés par leur employeur qui finance généralement une partie de leur garantie, sans compter qu’en vieillissant les besoins et les tarifs augmentent. »

« Les jeunes sans emploi, les chômeurs, les intérimaires, tous ceux qui sont confrontés à une certaine précarité professionnelle sont également en demande. » À Eysines, comme ailleurs, Jean Morin conseille aux personnes intéressées de prendre contact avec lui avant la fin de l’année puisque les adhérents des mutuelles disposent de vingt jours pour résilier leur contrat à partir du moment où ils ont reçu les tarifs de l’année suivante.

(1) Tél. : 05 56 43 59 30. www.macommunemasante.org 

